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Le « Petit Augustin» noir et blanc (impression Copy Media) est distribué gracieusement. Il est disponible 
prioritairement dans des points relais (mairie, JSA, commerçants, etc.,) et lors de nos permanences du 
vendredi sur la place de l’église Saint Augustin. Il est également distribué dans le grand quartier Saint 
Augustin, de l'avenue d'Arès jusqu'à Carreire et Arlac, englobant le CHU, et de la voie ferrée jusqu'aux 
boulevards, dans des secteurs différents à chaque parution. 

Pour ne pas manquer un numéro, facile, il vous suffit d'adhérer à l'association !	
  
Pour nos adhérents, l'édition est en couleurs.	
  (impression APC.Viaud)
Crédit photo : Saint Augustin 2015 sauf mention contraire 
Tirage : 1200 exemplaires     Directeur de publication : Thérèse Malicerte

feuillet intérieur : calendrier, partenaires.

Téléphone : 06 46 56 65 90  Site : www.saintaugustinavenir.com  Mail : contact@saintaugustinavenir.com

 Bravo et merci  à tous pour la réussite du 
Printemps de St Aug' 2015.

Fête explosive pendant ces 2 jours, il y avait à voir, à 
entendre, à sentir, tous les sens étaient en éveil. La 
place, animée et décorée avec les tentes aux couleurs 
acidulées, nous invitait au spectacle.
Il fallait entendre les enfants nous présenter leur travail 
et leurs idées sur le futur pendant que d'autres 
produisaient leur robot réalisé pendant l'année.
D'un stand à l'autre, tout était présenté avec la fierté 
du travail accompli  ! Un peu plus loin, effet de surprise 
avec les têtes coiffées, profusion de couleurs là aussi.
Arrive le moment du défilé de mode, c’est une grande 
première.
Le public est nombreux et de tous les âges, on attend de 
voir les jeunes « mannequins », les robes et les costumes. 
Les élèves sont impressionnés de défiler sur la place, la 
magie opère et les bravos seront leur récompense. 
Et encore des animations, des temps d'échanges autour 
de l'apéritif.
Le marché gourmand et les défis culinaires ont eu un 
franc succès, on se régale avec les yeux avant de pique-
niquer.
Harmonie de couleurs et harmonie musicale pour clore la 
fête du village. C'est sûr, on était bien, il y avait  la joie 
d’être ensemble !

L'année scolaire se termine, 2015 va prendre ses 
quartiers d'été après le 3 juillet et nous nous 
retrouverons à la rentrée de septembre.

Toute l'équipe de 2015 vous souhaite de bonnes 
vacances.

QUELLE FÊTE !

Note de la rédaction : la parution de ce numéro a été retardée 
pour rendre compte du “Printemps de Saint Augʼ2015.“ 
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“Quelle jolie fête cette année ! Toute en couleurs, 
joie, amitié. Si bien rythmée ! Du Bonheur !

Bravo pour l’organisation de cette belle fête de 
quartier !”

Établissements	
   scolaires,	
   commerçants,	
   JSA,	
   bibliothèque,	
  
paroisse,	
   mairie,	
   associations,	
   particuliers,	
   groupes	
  
musicaux,	
  bénévoles,	
  MERCI	
  À	
  TOUS	
  pour	
  votre	
  engagement.

Comme	
  nous	
  avons	
  reçu	
  beaucoup	
  de	
  mails	
  de	
   félicitations,	
   nous	
  
vous	
  les	
  dédions	
  à	
  travers	
  cette	
  présentation	
  imagée.

“Félicitations à toute l'équipe, et à 
l'ensemble des bénévoles.
Un Printemps fort bien réussi.
A bientôt”

Dans ces pages 1 à 3 du Petit Augustin, 
nous vous présentons quelques “IMAGES” 

de ce jour et demi de fête. 
Le reportage complet est à voir sur notre 

site 
www.saintaugustinavenir.com
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Le	
  
Printemps	
  de	
  St	
  Aug’

2015

“Bravo	
  pour	
  ce,e	
  super	
  organisa1on	
  et	
  magnifique	
  
fête	
  qui	
  a	
  apporté	
  du	
  bonheur	
  dans	
  notre	
  «	
  village	
  ».”	
  

“Merci	
  à	
  vous…C’était	
  
vraiment	
  une	
  fête	
  de	
  
quar9er	
  réussie.	
  Bien	
  
cordialement”



Le	
  
Printemps	
  de	
  St	
  Aug’

2015
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“Belle journée, de bons moments partagés. Nous 
avons fait plaisir à de nombreuses personnes en 
donnant les plantes, c’était aussi l’esprit de la 
fête : faire plaisir”.

M e r c i à v o u s , e t à 
l ' a s s o c i a t i o n , p o u r l e 
dynamisme et l'amitié que 
vous mettez dans le quartier.

Cordialement
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Le	
  
Printemps	
  de	
  St	
  Aug’

2015

“A	
  mon	
  tour	
  je	
  vous	
  adresse	
  tous	
  mes	
  
compliments	
  et	
  remerciements	
  pour	
  ce,e	
  
nouvelle	
  édi1on	
  très	
  réussie	
  !	
  Un	
  agréable	
  	
  
moment	
  d’échanges	
  et	
  de	
  rencontres,	
  
autour	
  d’ac1vités	
  variées.”

	
  MERCI	
  À	
  TOUS	
  et	
  à	
  l’année	
  prochaine	
  !
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Ça	
  s’est	
  passé	
  chez	
  nous	
  !

15/04 Le Family 
distingué

12/04 Vide-grenier des 
JSA

Réponse au quizz 
du n°46

Un château médiéval à Saint 
Augustin ?

Vous pouvez lʼobserver au niveau du 
17 rue Flornoy.

Le quizz du n°47

Éclats de 
bois

Éclats de 
voix

7/05 L’exposition Charly

12/05 
Inauguration du 

square Émile 
Combes - Jean 

Gautier

Où se trouve cette 
statue ?

Un indice : elle se trouve dans 
le périmètre d’activité de notre 
association.



 L'EPIDE dans le quartier Saint Augustin, un 
outil pour l'insertion des jeunes

Rencontre avec Monsieur Pierre POLI, directeur du 
centre

Pourquoi l'EPIDE ? (Établissement Public d'Insertion de la 
Défense). C'est un établissement public crée en 2005 
par deux ministères  : celui  de la Défense et le 
ministère du Travail et de la Cohésion Sociale. Il y a 10 
ans, les problèmes des banlieues devenaient 
préoccupants et on supprimait le service militaire. Des 
casernes sont devenues disponibles avec toute 
l’infrastructure pour créer un centre d'insertion pour 
les jeunes.

18 centres existent aujourd’hui  en France et celui de 
Bordeaux est le seul pour le grand Sud-Ouest. Il est 
situé dans la caserne Faucher rue Léo Saignat.

La mission de l'EPIDE  : l'objectif premier est 
l'insertion sociale et professionnelle de jeunes en 
difficulté, en manque de repères «  jeunes 
décrocheurs » venant de la région le plus souvent. Ils 
ont entre 18 et 25 ans, garçons et filles et ils ont été 
repérés  essentiellement par les centres de la Mission 
locale ou sur conseil des services sociaux des villes, 
mais ils peuvent venir aussi de leur propre initiative.

Les jeunes sont tous volontaires pour un temps donné – 

le parcours de formation peut varier entre 6 à 8 mois. 
En amont, une série d'entretiens pour présenter le 
projet, le cadre de vie, les fondamentaux (internat, 
tenue réglementaire, levée du drapeau, respect de 
chacun). Le jeune dispose d’une période d'essai de 7 
jours avant de signer son engagement volontaire. Ceci 
dit, il peut aussi revenir sur sa décision si  la vie de 
groupe lui paraît difficile.

Le projet de l'EPIDE, que trouvent les jeunes dans ce 
parcours de formation ? 

Nous mettons en route leur projet en leur redonnant 
confiance en eux, les premiers temps servent à 
réapprendre à vivre normalement avec des rythmes de 
vie compatibles avec la vie professionnelle. Il n'y a pas 
d'exigence, ils prennent le temps nécessaire pour faire 
aboutir leur projet. 

Dans leur parcours, ils trouvent une formation 
générale, un accompagnement vers l’insertion dans la 
vie active - le projet professionnel avec des stages en 
entreprise – des actions de solidarité et de 
c i t o y e n n e t é , c o m m e l e d o n d u s a n g o u 
l’accompagnement des bénévoles de la banque 
alimentaire,   des activités culturelles et sportives. 
Tout est mis en œuvre pour un nouveau départ dans la 
vie active.

Il n’y a pas d’examen, par contre nous remettons une 
attestation de parcours qui  conforte leur avenir 
professionnel, un plus dans leur CV.

Les moyens de lʼEPIDE : nous recevons des subventions 
publiques des ministères de l’Emploi et de la Ville et du 
Fonds Social Européen. Cela nous permet de prendre 
complètement en charge les jeunes du lundi au 
vendredi. Ils perçoivent une allocation de 210 euros 
par mois.

50 intervenants d’horizons divers  : conseillers en 
i nsert ion , ense ignants , ass i stants soc iaux , 
gestionnaires de centre…forment le contingent du 
personnel affecté à cette mission dans le quartier 
Saint-Augustin.

Les résultats ? Très satisfaisants quand nous les voyons 
accomplir leur parcours, quand ils participent tous 
ensemble à des sorties (jeunes et éducateurs), quand 
les anciens prennent en charge les plus jeunes. Notre 
mission d’accompagnement est réalisée, la réinsertion 
est en cours. 

Vie	
  de	
  quartier
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Près	
  de	
  chez	
  vous

✂une remise sera accordée sur 
présentation de ce bon
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Un peu d’histoire 
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Rue Jean-Pierre Marie Bouron
ex cité Métadier

En 1952, la Cité Métadier est renommée rue Jean-
Pierre Marie Bouron à la mémoire de ce jeune 
étudiant bordelais du lycée Montaigne né le 1er 
novembre 1925 à Saint-Nazaire.

Son père , médec in 
militaire, était le chef 
du service de santé de 
la Guyane Française. Il 
disparaîtra en mission 
le 28 février 1939. 
Jean-P ierre Mar ie , 
bachelier complet à 16 
a n s , e s t r e ç u a u 
concours d’entrée à 
Saint-Cyr en 1943, 
mais, l’école ayant été 
d i s s o u t e p a r l e s 
Allemands, il retourne 
au lycée et prépare 

HEC. La présence de l’armée allemande à Bordeaux 
depuis le 25 juin 1940 interpelle l’esprit patriotique 
de pas mal de nos jeunes Bordelais. Les petits 
réseaux de résistance se multiplient.
Au lycée Montaigne, quelques étudiants qui refusent 
la soumission de Philippe Pétain, la défaite et 
l’occupation du territoire rejoignent le maquis de 
Saucats placé sous les ordres du lieutenant François 
Massé dit Denis puis Noël (pour des raisons 
d’homonymie avec un membre de la Gestapo).
Leur cantonnement ? Une vieille ferme isolée au 
milieu des bois au lieu-dit Richemont sur la commune 
de Saucats. Leur mission, c’est renseigner Londres 
sur les positions et les équipements de l’ennemi sur le 
secteur, mais aussi, depuis le débarquement des 
alliés le 6 juin, faire sauter des aiguillages ou des 
ponts ferroviaires pour retarder la progression des 
renforts allemands vers la Normandie. Mais le 12 
juillet, après une visite chez ses parents à Bordeaux, 
Marcel Hostein, dit Dédé, se fera remarquer par ses 
propos dans un bar des Capucins (il sortira même une 
grenade de son sac). Un mouchard qui se trouvait là 
le dénoncera à la milice qui lui  fera avouer où se 
cachent ses camarades. Il mourra en déportation à 
Dachau.
Et, le 14 juillet 1944 au matin, une soixantaine 
d’agents de la Gestapo et une quarantaine de miliciens 
attaquent la ferme de Richemont. Devant la 
résistance des 16 insurgés seulement équipés de 
mitraillettes et quelques grenades, l’assaillant ira 

chercher un canon positionné au château de La Brède. 
La ferme sera détruite et les blessés seront 
sauvagement massacrés. Quatre résistants, Philippe 
Béguèrie et trois tirailleurs marocains évadés qui 
avaient rejoint le maquis, réussiront à s’enfuir en 
rampant dans les bruyères à l’arrière de la maison.
Cette attaque fit, comme l’on dit aujourd’hui, des 
dégâts collatéraux. Un jeune charbonnier italien âgé 
de 19 ans qui  passait sur la route sera arrêté, mais 
aussi Jean-Pierre Marie Bouron (dit Bougie) qui 
tentait de rejoindre la ferme à vélo. Celui-ci  sera 
conduit au Fort du Hâ sous bonne escorte où il sera 
martyrisé et emprisonné. Le 1er août 1944, il sera 
transféré au camp de Souge pour être fusillé comme 
le jeune Italien et d’autres résistants (comme Serge 
Duhourquet fils de l’ancien maire de Bègles).
Le vendredi  20 avril 1945, une chapelle ardente sera 
improvisée dans le hall de la Faculté des Lettres 
(aujourd’hui  Musée d’Aquitaine). Les obsèques seront 
célébrées le lendemain par les abbés Lasserre et 
Mauriac à la cathédrale Saint-André devant une foule 
immense.

E n 1 9 4 9 à 
l ’emplacement 
de la ferme sera 
é r i g é u n 
m é m o r i a l 
d'après les plans 
de l’architecte 
A n d r é M e r y 
Riboulet. Il sera 
inauguré le 6 
juin 1953.
T o u s l e s 1 4 
j u i l l e t u n 
hommage y est 
rendu et, le 14 
juillet prochain, 
ce sera le 71eme 
anniversaire de 
cette tragédie.

Francis Baudy
Sources :
journal Empreinte n°71  Mémoire de Bordeaux
Le combat de Saucats  Imprimerie Samie 1946

PS : une plaque est apposée sur la façade du lycée 
Montaigne à la mémoire de ses anciens élèves âgés de 
18 à 24 ans.
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AMOS et la filière 
textile  

Vous avez été  nombreux , 
suite au premier article 
publié dans nos colonnes, à 

réagir sur l’Économie Sociale et Solidaire (ESS)  ; le 
stand d’AMOS lors du Printemps de Saint-Augustin a 
d’autre part permis à certains d’entre vous de faire 
connaissance avec cette structure qui  joue un rôle 
important dans notre quartier, mais qui n’est pas 
toujours bien connue de tous. Ce second article a pour 
but de répondre à quelques-unes de vos questions. 

■ Dans un premier temps, examinons 

l’organisation de la filière textile en France et la place 
d’AMOS dans cette organisation. La filière de 
récupération textile existe depuis très longtemps en 
France (on ignore trop souvent que les textiles sont les 
premiers déchets à avoir été récupérés en vue d’une 
réutilisation). Mais elle a subi  une grave crise au début 
des années 2000, qui  l’a obligée à une réorganisation. 
Sous l’impulsion du RELAIS (Emmaüs) et de Tissons la 
Solidarité (réseau du Secours Catholique), la loi impose 
en 2007 une éco-contribution textile à tous les 
metteurs en marché de la filière textile. Celle-ci est 
reversée à ECO-TLC (créée en 2008) qui  la redistribue 
à son tour aux acteurs de la récupération/ tri/ 
valorisation du textile ainsi qu’aux collectivités 
territoriales qui  mettent en place des bornes de 
ramassage. 
Ces bases réglementaires étant posées, la filière de la 
récupération en France s’est organisée autour de deux 
grands types d’acteurs  ; d’un côté les acteurs 
strictement privés (en général de grandes entreprises, 
mais on trouve aussi assez souvent de très petites 
entreprises) dont le but principal est de profiter de la 
manne reversée par ECO-TLC en faisant 
des bénéfices sur le recyclage. D’un autre 
côté, les acteurs de l’ESS qu’il faut à 
nouveau séparer en deux. Les premiers 
sont représentés essentiellement par le 
RELAIS, seul opérateur de niveau 
véritablement national et de loin le plus 
gros puisque collectant environ 55 % de 
tous les textiles recyclés en France. Le 
RELAIS doit en partie sa position  
d o m i n a n t e a u f a i t d ’ a v o i r é t é 
historiquement la première à avoir pensé 
la filière dans toutes ses composantes. 
L’autre partie des acteurs de l’ESS est 
composée de structures souvent issues du 

secteur caritatif. Elles se caractérisent souvent par un 
fort ancrage territorial (c’est le cas d’AMOS), ou/et 
par une spécialisation au sein de la filière  ; certaines 
sont ainsi tournées plutôt vers la friperie, d’autres 
comme AMOS ont clairement fait le choix de 
l’insertion professionnelle (cf premier article Petit-
Augustin n°46 avril-mai 2015).
Signalons enfin, que dans un secteur fortement 
concurrentiel, les entreprises sont, dans ce domaine en 
particulier, loin d’être isolées  ; des collaborations 
nombreuses ont été mises en place, fondées sur la 
complémentarité. C’est ainsi  par exemple que 70 à 80 
% du stock récolté par AMOS est revendu à une autre 
entreprise d’insertion La TRESSE basée en Dordogne à 
Mussidan. 
 ■ La position d’AMOS étant précisée, où sont 

situées les bornes d’apport volontaire de l’association, 
et où sont situées les boutiques de vente ? 
Pour répondre très simplement à la première 
interrogation, il suffit de se rendre sur le site 
d’AMOS : http://www.amos.asso.fr/
En 3 clics très exactement, vous accédez à la page «La 
collecte »  ; il vous suffit alors de cliquer sur la ligne 
«  Où trouver nos conteneurs  ». La carte suivante 
s’affiche. En l’agrandissant et en cliquant sur chaque 
panneau, vous aurez l’adresse exacte de chaque borne. 
Attention toutefois, la carte est en cours 
d’actualisation. Progressivement en effet, AMOS 
élargit son champ de collecte. C’est ainsi  que 8 bornes 
ont été posées sur la commune de Saint-Médard-en-
Jalles, et une autre à l’espace Darwin. Signalons enfin 
que pour notre quartier, les 2 bornes les plus proches 
sont situées au niveau du supermarché Casino et 
surtout au siège social (208 avenue d’Arès).
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Avec 2 clics supplémentaires 
vous pouvez accéder à la  
liste des 6 boutiques de 
vente, ainsi  qu’à leur numéro 
de téléphone. AMOS dispose 

actuellement de 4 boutiques à Bordeaux et 2 sur 
Mérignac. Pour ceux de nos fidèles lecteurs qui  ne 
disposeraient pas d’internet en voici la liste : 
1 cours Saint-Louis, 146 rue Sainte-Catherine, 19 
cours de l’Argonne, 51 rue des Menuts pour Bordeaux ; 
208 avenue d’Arès et Mérignac centre pour Mérignac.
 ■ La dernière question concerne l’avenir 

d’AMOS. Concernant la localisation, il a un temps été 
question que le siège social déménage de notre 
quartier pour s’installer dans des locaux plus vastes en 
banlieue. Il semblerait aux dernières nouvelles que ce 
projet soit abandonné. Le siège actuel ferait l’objet de 
lourds travaux de réhabilitation, ce qui suppose de 
trouver un lieu de stockage d’environ 100 mètres 
carrés assez proche du siège, au moins pour le temps 
des travaux. 
Concernant les projets de développement, il est 
fortement question de créer un groupe de la filière 
textile au niveau de la grande région Aquitaine 

(Aquitaine + Charentes-Poitou +  Limousin). Ce groupe 
aurait trois objectifs principaux :
 - créer un label ou une certification afin de 
rassurer les donateurs et de créer un cadre pour 
toutes les associations adhérentes à ce groupe.
 - professionnal iser les structures en 
particulier par des échanges de bonnes pratiques.
 - développer la recherche-développement afin 
de multiplier les débouchés en circuit court et local, et 
réduire les exportations vers l’étranger au profit des 
débouchés locaux, garantissant ainsi  la création 
d’emplois nouveaux.
Chacun aura compris 
que nous possédons 
dans notre quartier 
un très bel exemple 
d ’ e n t r e p r i s e d u 
secteur de l’ESS, 
q u i e n t r e 
pleinement dans le 
c a d r e d u 
d é v e l o p p e m e n t 
durable que nous 
défendons tous. 

AMOS et la filière textile (suite) 

A f i n d e 
f ê t e r 
comme il se 
doit les 10 
ans de la 
c r è c h e 
C o u c o u 
d a n s s e s 
n o u v e a u x 
locaux au 4 
r u e 
F r a n ç o i s 
Daunes et 
les 30 ans 
d e n o t r e 
association 
" E v e i l l e z 

les bébés"  nous organisons une après-midi  de jeux et 
un goûter pour tous les enfants et les familles ayant 

fréquenté la structure ces 10 dernières 
années.

La fête se déroulera dans nos locaux et dans les 
jardins de la résidence Pompidou situés juste 
derrière la crèche.
Nous demanderons à 
chaque fami l le de 
venir avec une boisson 
o u u n g o û t e r à 
partager (Gâteaux, 
fruits, crêpes...à vos 
fourneaux !)
Les enfants pourront 
profiter de la crèche, 
d ' u n e s t r u c t u r e 
g o n f l a b l e , d e j e u x 
extérieurs...  et pour les 
plus grands nous nous 
retrouverons autour de 
"vieilles" photos !!!
Nous espérons vous retrouver nombreux.
L'équipe et les parents bénévoles de la crèche 
Coucou

Bienvenue aux nouveaux 
commerçants du quartier

2bis rue Flornoy

Les 10 ans de la crèche COUCOU
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C’était le 9 mai. Ce jour-là, trois lieux mythiques de 
notre agglomération, dont deux se situent dans 
notre quartier, recevaient pour la dernière fois 
leurs supporters respectifs.
En effet, si  le stade Moga accueillait son fidèle 
public du rugby, le stade Chaban-Delmas était 
envahi par celui  du football et la salle des Peupliers 
par celui du basket.
Ne soyons pas nostalgiques car nos structures de 
proximité continueront de vivre avec d’autres 
rencontres sportives… du rugby pour le stade 
Chaban et du basket et volley amateurs pour la salle des Peupliers. Et nous pourrons 
aller supporter nos équipes «  premières  » dans de nouvelles structures mieux 
adaptées, au nouveau stade de Bordeaux pour l’une, au Palais des Sports pour l’autre.

Vie	
  de	
  quartier

L’adieu aux stades

Bonne retraite Monsieur Vignau !
Il eût été impensable de ne pas rendre hommage à 
Yves Vignau, nouveau retraité, ancien directeur  du 
Centre hospitalier de Pellegrin.

C’est au cours du dernier 
conseil de quartier qu’il a 
reçu cet hommage simple et 
sincère des habitants et de 
l’association Saint-Augustin 
2015.
Hommage pour son esprit 
d’ouverture, son sens du 
relationnel et son franc-
parler qui  ont permis des 

contacts fréquents et chaleureux pendant toutes ces 
années.
Ce sont tout d’abord des échanges entre l’école 
Flornoy et Pellegrin qui  ont permis à de nombreux 
élèves (et maîtres) de démystifier l’hôpital au travers 
d’actions pédagogiques spécifiques.
C’est dans le même esprit que toutes les classes de 
l’élémentaire ont participé, à l’inauguration de la maison 
des parents, ont chanté pour la cérémonie des 10 ans 

du pédiatrique et, au moment de Noël,  dans le hall du 
Tripode. (Depuis, le collège a pris le relais et revient 
tous les ans pour perpétuer cette tradition).
Ce sont aussi des échanges avec les commerçants et 
les habitants du quartier, par l’intermédiaire de notre 
association, aboutissant à l’organisation d’un forum, à la 
création d’un dépliant sur les commerces de Saint-
Augustin mis à disposition des usagers de l’hôpital, et à 
plusieurs visites de cette « énorme machine- véritable 
ville » située à portée de mains et si  méconnue de ses 
voisins ; visites guidées par le directeur en personne !
En remerciement(s), les 
m e m b r e s d e n o t r e 
association lui  ont remis un 
magnum « Cuvée spéciale… »
Y v e s n e q u i t t e p a s 
Bordeaux pour autant et 
c’est avec un réel plaisir que 
nous l’accueillerons lorsque 
ses diverses escapades lui 
laisseront le temps de nous 
rendre une petite visite.

In memoriam !

Jean Cosculluela est décédé pendant le Printemps de Saint Aug’. 
Membre du conseil d'administration de notre association jusqu'en 
2011, toujours fidèle pour les goûters de vendredi, il a toujours été 
habité par une générosité sans faille.

Saint-Augustin 2015 présente ses sincères condoléances à son épouse 
et à sa famille.



DATE
Lieu

ORGANISATEUR MANIFESTATION

Le 4 de Bordeaux organise chaque 3e dimanche du mois, un repas solidarité salle Amédée Larrieu (12h-15h)

JUIN 2015

Vendredi 5 et samedi 6 juin
Place Saint Augustin

Association Bazd’Art 2ème Petit Montmartre de Saint Augustin

Samedi 6 juin à 9h
École Flornoy 

FCPE Flornoy Petit déjeuner (avec tombola)

Dimanche 7 juin
École Flornoy

AIPE Flornoy Vide-grenier

Vendredi 12 et samedi 13 juin
Place Saint Augustin

Association des commerçants Fête de l’huitre

Samedi 13 juin
École Sainte Monique

École Sainte Monique Kermesse

Dimanche 21 juin
Place Gaviniès

Orgavi Festi  Festin
Gaviniès en musique

Vendredi 26 juin
École Flornoy

École Flornoy Kermesse

Dimanche 28 juin
Collège Émile Combes

Collège Émile Combes Vide-grenier

JUILLET AOÛT 2015

Calendrier

Je soutiens le travail de lʼassociation Saint-Augustin 2015 :
Jʼadhère (18€)# # Je fais un don# (rayer la mention inutile)
# # # # # de : .....................................................€#
en espèces# # par chèque à lʼordre de : Saint Augustin 2015 # # (rayer la mention inutile)

NOM : ……………………………………………………………Prénom :......................................................................
Adresse personnelle : ………………………………………………………………………………...................................
Code postal : …………………… Commune : ……………………………………………………
Téléphone(1) : ..………………………E-mail (1) : ............................................................
(1) Informations facultatives.
# # # # # # Signature :
Date :

✂

Retrouvez votre calendrier prévisionnel 2015 sur le site  www.saintaugustinavenir.com (mise à jour régulière)

Dernière heure : le pique-nique de rentrée est prévu le vendredi 4 septembre 2015




